
                                           18 juin 2026  Hommage d'Edouard à Maurice

« Maurice,  si  tu  pouvais  me parler  en ce moment,  tu  me dirais  :  « Ferme-là !  Tu n'intéresses

personne. Ce que tu vas dire n'a aucun intérêt. Arrête tes jérémiades ! ». Et moi, je te répondrais : «

Tu peux penser ce que tu veux. Tu ne m'empêcheras pas de dire ce que tu étais pour nous ».

Combien  de  joutes  verbales  -semblables  à  celle-ci-  avons-nous  eues  au  moment  de  juger  les

Badalucs !.. Tu étais la défense j'étais l'accusateur. Tu n'as jamais été foutu de sauver un seul de ces

intrus annuels. Certains spectateurs énervés par l'étendue de tes connaissances pensant que Badaluc

pouvait être sauvé t'ont menacé de te jeter dans l'Hers. Dommage qu'ils ne l'aient pas fait, je n'aurais

pas à dire aujourd'hui l'homme que tu étais, ce que tu étais pour nous.

Pour  moi,  tu  étais  mon  ami.  Pour  toute  notre  chorale  tu  étais  notre  boute-en-train.  A chaque

répétition tu détendais l'atmosphère par une boutade ou une citation ou une anecdote historique. Et

tu en connaissais car tu étais un puits de connaissances, histoire, géographie, poésies, philosophie,

musique classique ou moderne,  tu excellais  en tout sans  pour autant  perdre ta  simplicité  ou ta

gentillesse.

Mais, fallait pas te contrarier, la réponse était fulgurante et parfois cinglante. Mauvais caractère

Maurice ?.. Non !.. Il avait du caractère et parfois, le bouchon sautait. C'était Maurice!..

Aujourd'hui Maurice, tous ceux de la chorale qui l'ont pu sont venus te dire au-revoir. Les autres,

pris par leurs engagements ne sont pas là. Mais je suis sûr qu'en ce moment et cet après-midi, toutes

leurs pensées convergeront vers toi, vers nous tous. Notre chorale a perdu une partie de son âme.

Nous n'allons pas pleurer parce que tu es parti. Tu as été très affecté par la mort de ton frère Paul, le

3 janvier 2020, et depuis quelques temps tu ne cessais de dire à qui voulait l'entendre que tu en

avais assez de cette vie, que tu voulais t'en aller. Ton voeu est exaucé.

Quand tu reviendras à Chalabre, cet après-midi, la chorale te chantera Ta chanson « Que c'est beau

la vie » magnifique composition de Ferrat. Ce sera notre façon de te dire « Adieu Maurice, repose

en paix ».

                                                                        A Maurice le 18 juin 2026


